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paftes de confraternité & de fuccefiîons ,
& les expectatives fans fin qui font con¬
firmés par l ’ Empereur , empêcheront
pour longtems que des fiefs ne retour¬
nent à l ’Empire : enfin les contributions
des Villes , outre qu ’elles font très mo¬
diques , ne fe paient très fouvent point
à l ’Empereur ; plufieurs Villes d ’ailleurs
en font entièrement exemtes .
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CHAP . XL

j Des Colleffies générales de l ’Empire .

§ . i .

Ndceflité | a modicité des revenus de l ’ Empire
JL-f eft caufe que pour fournir aux be -
loins de l ’Etat , il faut avoir recours aux re -
fources employées dans les autres royau¬
mes , c ’eft à dire , aux collectes & contri¬
butions publiques .

Con - § . 2 . Par une fuite naturelle des loix

Etats deS fi 11 ' fervent de baze au gouvernement de
l ’ Allemagne , ces Collectes ne peuvent
être ordonnées fans le contentement des

Etats
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Etats de l ’Empire : le traité d ’Osnabrück a)
eft politif là deffus , ainfi que la capitula¬
tion de l ’Empereur . b)

§ . 3 . Les publiciftes agitent beau - si ) !a P I“ ‘
coup la queftion de fçavoir , fi pour or - vo i x e ft
donner des collectes la pluralité des fuf- rc <l l , ife *
frages fait loi , ou fi l ’unanimité dans cha¬
que Collège eft nécefiaire . La plupart

' des auteurs font pour l ’unanimité . La
queftion fut propofée lors du traité de
Weftphalie c ) : mais elle fut renvoyée à
la diète , qui jusqu ’ à préfent n ’ a encore
rien décidé .

Si l ’on confidere la nature des col - ^
léges en général , & fi l ’on fait un retour (
fur ce que nous avons dit plus hautfur
la manière de délibérer à la diète , on eft
obligé d ’avouer , que l ’ opinion de ceux
qui exigent l ’unanimité , eft mal fondée ;
car il faut fuppofer que celui qui eft mem¬
bre d ’un collège , eft en même tems en -

A a 4 gagé

a ) V . traité d ’Osnab . Art . 8 . § . z . ,

b ) Art . 5 . § . 1. jusqu ’ à 5 . inclut .

c ) Traité d ’Osnab . art . 5 . § . 5z .

d ) V . liv . 4 . ch . 1. § . 14 . & liv . 4 . ch . I . <$. 16 .
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gagé à concourir à tous les moyens né -
ceflaires pour la confervation du collège .
Ce principe général eft entièrement ap -
pliquable aux collèges que les Etats com -
pofent à la Diète , & femble être puifé
dans la nature même de ces collèges .
En effet comme il eft très difficile , en
matière de collectes ainfi que dans tou¬
tes les autres , de faire toujours céder
l ’intérêt perlonnel à l ’intérêt public , &
par conféquent d ’améner toujours & fans
peine , les Etats à un fufFrage unanime ;
011 conçoit aifémentquece feroiten quel¬
que forte , détruire ces collèges que de
les aftraindre conftamment à l ’ unanimi¬
té . Delà il faut conclurre que la plura¬
lité des fuffrages doit l ’emporter dans ce
cas ainfi que dans tous les autres où l ’u -
nanimité n ’eftpoint exprefiément exigée
par les loix .

§ . 4 . La premiérefaçon de percevoir
des collettes ufitée en Allemagne , con -
fiftoit à impofer les fujets proportioné -
rnent à leur revenu ( juxta commiinem de -
mrium , Gsmeiner • Pfennig ) . Mais comme

cette
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cette manière d ’impoferentraînoit après
foi beaucoup d ’ embarras , les Etats de
l ’Empire commencèrent à contribuer
eux - mêmes aux befoins de l ’Empire , &
répartirent enfuite fur tous leurs fujets ,
la l 'orame qn ’ils avoient payée ; c ’ eft ce >
qu ’on appelloit le droit de fous - colletterons

fub - collettandi . L ’ impoiltion fuivant le ’>
commun denier eft horsd ’ufage aujourd ’hui .

§ . 5 . Une autre matière de collecter Des moi »

confifte dans la perception des mois roj romaln ’*
mains . En voici l ’origine . Lorsqu ’au -
trefois l’Empereur alloit en Italie pour
le faire couronner , tous les Valfaux de
l ’Empire étoient obligés de le fuivre &
d ’être accomgagnés d ’un certain nombre
des foldats qui ne pouvoit être moindre
que de quatre : on appelloit ce voïage
expédition romaine . Dans la fuite le nom¬
bre des foldats de chaque Vafial devoit
être ; proportionné à l ’étendue de fon
territoire . Le total montoit à 20000 .
hommes d ’infanterie & 4000 . de Cava¬
lerie . Les expéditions romaines aiant
ceflé d’ être en ulage , les Etats conti-

A a 5 nué -
✓
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nuèrent de fournir pour les befoins de
l ’Empire , les troupes qu ’ils ménoient au¬
paravant à la fuite de l ’ Empereur .

Contri - Aujourd ’hui chaque Electeur four -

defElec P ollr un m °i s Romain fimple , deux ,
teurs . cens foixante - dix fept fantaffins & foi -

xante Cavaliers . La quantité d ’ hommes

des Etat » , que les autres Etats de l ’ Empire four -

niflent , eft fpecifiée dans une matricule
c dont nous parlerons dans le chapitre fui -

vant ,
§ . 6 . Ileftlibre aux Etats de fournir

les hommes mêmes , ou de payer à la place
douze florins par Cavalier & quatre flo¬
rins par fantaflin . Les Etats ont dans
ce cas , comme dans celui marqué au § .
4 . la faculté de fous - colleter , c ’eft: à dire ,
de répartir les dépenfes faites pour l ’Em¬
pire , fur tous leurs fujets fans , excep¬
tion eJ

Des Vil - § , 7 . Les Etats envoyent les fom -
lesdere -
jnife , mes quils payent , dans les Villes nom¬

mées pour cet effet : elles ont delà le nom
de

e ) V . le réce' s de 1543 . $ . 24 . de 1548 - $ . 102 . de 1555 .
§ . Si . de 1576 . 11 . 12 . 16 . 13 . $ . 7 .
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de leg -Jlafte , Villes de remife : ces , Villes font
Nüremberg , Augsbourg , Francfort ,
Leipzig . Les receveurs {Pfennig - Mtifitr)
à qui ces fommes font remifes , font obli¬
gés de rendre compte à l ’Empire , à moins
qu ’elles n ’aient été abandonnées à la li¬
bre difpolxtion de l ’Empereur . f )

§ . 8 - L ’ Empereur ne peut emplo - Emploi ,
yer les collectes de l ’Empire qu ’aux ob¬
jets pour lesquels elles ont été accor¬
dées . g )

f) V . la capitul . Art . $ . $ . 4 .
g ) Ibid . $ . 5 .
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CHAP . XII .
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